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Ne laissez pas vagabonder  
vos animaux.
Les dunes abritent beaucoup 
d’espèces sensibles aux  
dérangements qui choisissent  
cet endroit pour se reproduire.

La forêt  
et la dune :  
un rempart 
naturel
Les forêts littorales et les dunes 
subissent de multiples pressions  : 
action de la mer, effet du vent, 
impact des activités humaines...
Préserver ces milieux naturels 
c’est protéger l’arrière-pays con-
tre l’ensablement, conserver un 
patrimoine biologique, paysager 
et esthétique rare, organiser un 
accueil touristique raisonné, lim-
iter les effets de l’érosion marine 
en gardant un stock de sable qui 
amortit l’énergie de la mer.

Le littoral,
un milieu fragile

Histoire  
de forêts…
Les forêts dunaires ont été plantées 
voilà un siècle et demi pour arrêter 
la progression du sable porté par le 
vent sur les terres habitées. 
Ces arbres sont soumis à des condi-
tions physiologiques difficiles. 
Les forestiers de l’ONF procèdent 
donc au renouvellement des plus 
âgés d'entre eux avant qu’ils ne puis- 
sent plus assurer leur descendance.

Assurer  
l’avenir  
des forêts  
du littoral
Pour que la forêt continue de jouer 
son rôle de protection du sol, il 
faut maintenir l'état boisé de façon  
pérenne.  
Quand un peuplement est en fin 
de vie, on prépare avec les aînés, la 
nouvelle génération. La technique 
de la régénération naturelle, par op-
position à la plantation, permet de 
maintenir le patrimoine génétique 
des arbres en place qui, au fil des 
générations, ont su  s'adapter aux 
conditions locales. 
La régénération naturelle du pin 
maritime suit des règles simples. 
Essence de pleine lumière, les  
forestiers pratiquent donc des 
coupes importantes dès le début de 
la régénération afin que les semis 
naturels s'installent dans les meil-
leures conditions. 
Dans le cycle de vie d’une forêt de 
pin maritime, la phase de régénéra-
tion est très courte.

PENDANT 80 ANS, LES PINS ET LES 
CHÊNES VERTS  VONT SE DÉVELOPPER. 
LE FORESTIER INTERVIENDRA POUR LES 
DESSERRER AFIN QU’ILS S’ÉPANOUISSENT  
SANS  SE CONCURRENCER.

LA PHASE DE RÉGÉNÉRATION NE DURE 
QUE QUELQUES ANNÉES À PEINE. 
L’APPARENTE BROUSSAILLE EST EN  
RÉALITÉ UNE TOUTE JEUNE FORÊT.  
LES CHÊNES VERTS REPARTIS DES 
SOUCHES ET LES JEUNES PINS ISSUS  
DES GRAINES COHABITENT À NOUVEAU.

L’ANNÉE QUI SUIT, LES VIEUX PINS  
SONT COUPÉS POUR LAISSER  LA PLACE  
À LEURS DESCENDANTS. ILS SONT ALORS  
À PEINE PLUS  GROS QU’UNE HERBE.  
IL FAUT AVOIR L’ŒIL POUR LES APERCEVOIR  

MAIS LE FORESTIER VEILLE DÉJÀ SUR EUX.

LE CHÊNE VERT EST UNE ESPÈCE NOMADE 
ET PIONNIÈRE QUI SE MULTIPLIE PAR 
REJETS DEPUIS LA SOUCHE ET PAR SEMIS 
NATURELS

Des actions  
pour limiter  
les marques  
dans le paysage
Il est évident qu’une coupe  
en forêt est toujours une 
rupture dans la continuité 
paysagère et peut être vécue 
comme un choc par les  
riverains ou les habitués  
des lieux. 

Pour cette raison, des dispositions 
en faveur du cadre de vie sont 
mises en œuvre. Le parcellaire 
de la forêt est très géométrique 
et rectiligne. Cependant, les 
limites des coupes ne s’y arrêtent 
qu’exceptionnellement. 
Pour des raisons paysagères, 
elles s’appuient sur des limites 
de peuplements naturels, 
des sentiers aux contours 
sinueux ou des particularités 
topographiques. Des boisements 
relictuels peuvent être maintenus 
dans certains secteurs.

Chaque année,
les plages du littoral 
accueillent plusieurs 
millions de personnes.

La forêt et la dune ont 
aussi besoin de vous. 
Quelques gestes simples 
permettent d’aider 
les forestiers à préserver
ces milieux fragiles.

Aidez-nous à
préserver le littoral

Garez votre voiture 
sur les parkings prévus.  
N’empruntez que les cheminements 
qui vous sont proposés et  
aménagés pour supporter  
le passage répété. Le hors piste, 
c’est écraser des plantes protégées, 
accélérer l’érosion de la dune…

Ne ramassez pas les plantes 
présentes sur les dunes. 
Elles sont rares, protégées  
et utiles pour fixer la dune.

Pas de feux sur la plage !  
Si vous avez froid, mettez un pull 
plutôt que de brûler la ganivelle 
qui piège le sable…

Ramenez vos déchets.  
La durée de vie d’un déchet peut 
être de quelques jours pour 
un déchet organique  
jusqu’à plusieurs siècles  
pour le verre et l’aluminium.

Le saviez-vous ?
80% des littoraux  
meubles dans 
le monde sont en recul.  
Les stocks de sable dans 
la mer sont en diminution 
et les dunes ne sont 
plus alimentées comme 
autrefois. Il y a une 
pénurie de sédiments. 

La forêt,
un éternel recommencement

Le pin maritime est un arbre 
à faible longévité (maximum 
100 ans). C’est une espèce  
pionnière qui préfère la pleine 
lumière et les sols pauvres en 
humus. C’est l’arrivée d’une forte 
lumière sur le sol qui déclenchera 
le processus de levée des semis. 
La coupe rase correspond donc 
au besoin  physiologique du pin.

À savoir


